
Associé national (1822) 

 

Louis René Villermé (1782-1863), fils de médecin, né à Paris le 10 mai 1882, n’est 

encore au moment de son admission que docteur en médecine à Paris. Il a étudié à l’école de 

médecine de Paris, avant de servir comme chirurgien sur les champs de bataille de l’Empire, 

de 1804 à 1814. Licencié en juin 1814, il s’est empressé de soutenir aussitôt une thèse de 

doctorat en médecine, le 22 août 1814. Il exerce alors la médecine à Paris et commence à 

publier des travaux nourris de son expérience de chirurgien militaire. Après son mariage en 

1817 avec la fille du conservateur du Louvre, Louis Morel d’Arleu, il devient secrétaire de la 

Société d’émulation de Paris (1819), membre de l’académie de Médecine (1823) ; il collabore 

au Dictionnaire des sciences médicales, auquel il fournit des articles sur les prisons, les 

prisonniers de guerre, le scorbut, le typhus ; il est un des fondateurs des Annales d’hygiène 

publique. Mais ses préoccupations l’orientent de plus en plus vers la médecine sociale. Il fait 

paraître en 1820 Des prisons telles qu’elles sont et telles qu’elles devraient être par rapport à 

l’hygiène publique. Il s’intéresse aussi à la mortalité infantile, comme révélatrice des 

profondes inégalités sociales que creuse la société industrielle naissante. Il a obtenu la 

consécration de ses premiers travaux en entrant à l’Académie des sciences morales et 

politiques en 1832, dans la section de Statistique et deviendra célèbre en 1840 lorsqu’il 

publiera son Tableau de l’état physique et moral des ouvriers dans les fabriques de coton, de 

laine et de soie, qui donne pour la première fois une vue d’ensemble de la condition ouvrière 

en France. Il a été admis comme associé correspondant le 29 août 1822. Officier de la Légion 

d’honneur le 27 février 1856. Mort à Paris le 16 novembre 1863. [Jean-Claude Bonnefont] 

 

 

 
 

 

 


